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1. There are attached for Headquarters and Vienna single copies of 
& J3 report l^060 concerning "Peter M, s meeting with Gabor 
FUEREDI on 2 August 1§55 in a restaurant on the RaiiUm^ . Rota- 

nique in Brussels. The report was received/ j on 

9 September. V 

2* Following a discussion of mem bers of the Ifctngarian emigration 
whom "Peter" should contact, FUEREDI made reference to the 
recent Geneva conference and the changed world situation. Hie 
added that he has a new mission, which is only inferentially 
described in the report as "secret diplomacy." FUEREDI said 
that he has received new orders from the Center and that he is 
responsible for the Benelux area, while ma inta ining contacts 
in England and France. "Peter" is to aid FUEREDI by "making 
the work of the (Hungarian) emigration ineffective." FUEREDI 
urged "Peter" to become more active, particularly with initiat- 
ing and maintaining contacts with the emigration in Belgium. 

3, In speaking of the new world situation as it affects Ikmgary, 
FUEREDI said that Soviet troops will soon be withdrawn. He 
added that non-communists will be asked to take part in a (new) 
Popular Front government. In the latter regard, emigre social- 
ists and former members of parliament, such as VAMOIS (fnu) and 
SZELIG (fhu), will be asked to return. When "Peter" asked 
whether or not anyone from Belgium would be a candidate for 
return, FUEREDI said that he had found no one. When "Peter" 
cited Alexander SZOMBATI as a possibility, FUEREDI reacted 
abruptly by looking at "Peter", becoming silent, -tb™ ™ 
"No, he is not good," and changing the subject. / 

I tfr\Gl S20MBATI 
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SZOMBATI is considered by the d J i concerned with satel- 

lite affairs to be a possible cooperator with the Hungarian 
regime, if not an AVH agent. They are, however, doing nothing 
concrete to establish with certainty that SZOMBATI is so acting.) 


i|.. In speaking of members of the emigration, FUEREDI stated that 
Is tv an DENESFAY is a dangerous fellow who. In spite o f his 
stupidity, is on good term s wi th the Belgian Sflretd. FUEREDI 
identified Comtesse de LICHTERVEIDE, whom he described as a per- 
sonal informant of Robert DE F0Y, chief of the SflretS, as 
DENSFAY'a channel to that organization. 

5# In the same connection, FUEREDI commented that the SftretS as a 
service is not worth much and today is definitely not a danger- 
ous organization. Its budget has been reduced and it does not 
have any means for carrying out its work. The service works 
with ridiculous provocation agents. FUEREDI claimed that 
frequently one or another of those agents shows up at the Lega- 
tion where they are giy» n *bnr. t-. n0 ne of them having 

ever reached FUEREDlTl \ During the period since 

his arrival/" n.nas neard 01 ho such Sdretd -inspired 

moves directed mg^jLiisiTthe Hungarian Legation.) 

6, FUEREDI said that he was going on leave for five weeks and that 
Zoltan EOVACS would handle the next contact, scheduled fer 25 
August at 1700 In front of the church at the corner of the rue 
Neuve and the rue du Pont Neuf. FUEREDI gave "Peter" 3000 
francs. 
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Rapport sur l'ontretien tie FUREBI avec peter a j.truxe.lle 3 
le 2.C.IV55 _ 4CJ? 

GQBg* ^u^e-o/ 

•vetcr" se prosentG au rendez-vous avec une demi- 
heure tie retard, dft a son train, FUuEDI , c,ui est sur place, 
nc lui fait aucun reproche et l f e.iinene au mSrne restaurant 
du boulevard ..otanique^ou ils sont daja renaus ensemble. 

"peter" comment© son compte-rendu 2 projet de se 
rendre en Hollunde au 0 'but de septembre; puis lors de son 
con/ do compensation, il se rendra aupres de GyOrffy. "Fe- 
tor" pari© do sa correspondance echangde avec Fir PECSELY; 
il est etonnd que soit bien au courant du comport©- 

raent de l’dpous© de®Rj^:-AX^ { Paris ) . wuand "Peter” fait 6tai 
do sa correspondan^^av^^i^YI, rUREDI l 1 engage k pdur- 
suivre une correspondance^plWeerroe dans le sens du rgn- 
seignement. En ce qui concerne le contact aveo^YORFFY/* 4 ^ 
FUREDI regretteuie retard dans cette entrevue^lin ce qui 
concern© l yibb^DQGAJL. "Peter" dit que celui-ci ne tient a 
travuiller , pou2^5ep^a , autre que pour le clerge, A ce sujet : 
i'UREDI dit ou f £l a^entendu que UGBAI serait homosexuel, com- 
promis avec le AFT ; nous en parlerons plus tard. 


Apre s 6- Tbs cement ai re s du compte-rendu, les deux horn* 
mes vicnrient k parler de GenSve. "peter” dit cu f il a pensS 
k FUREDI quand il a lu dons la presse le dbploiement inusi- 
t<§ de forces de police. FUREDI rit de la chose et dit cue 
tout cela est tros spcctaculaire pour les photos et jbur- 
naux,ce qui leur permet k eux d f 8 tre bien tranquilles. "Du 
re 3 te,nous aommes des horaraes de metier". La reunion k la- 
quelle il a assistd 4tait conposde de nuatre autres Premier 
Secretaire ilongrois plus un envoyc special de Budapest qui 
prdsidait et donnait les directives/ FUilEDI veut dormer 
alors le veritable climat politique de la conference de Ge- 
ndve : les propositions d T Eisenhower pour ^changer les ren- 
sel t. events" militaires ne sont que du bluff, par contre le 
3 ucc 6 s du bloc oriental s*est impose des le do but et a aug- 
ments jusnu»d la fin. On arrivera k une entente mondiale 
sans guerre, 

(j, : ote du redact eur : les declarations de FUItEDI sont 
ici idc-ntiques a 1 T article de fond paru dans le bulletin 
du "Koninforra* : "Pour une Puix durable" ) , 

"Peter" deraande s r :Ll y a eu des decisions diploma- 
tiques ou du Centre. "Dus deux, re pond FUUEDI,cola va de pail 
Tout sert la politique; noi j ? ai requ des ordres du Centre, 
e’est tout a fait dans mon domaine,puisque c f est la diplo- 
mat! e secrete." 


Peter. 


" Alors, avez-vous une nouvelle raisoion?" demande 


"Oui,rdpond-il,et c f est vous qui m'aiderez". 

FUEEDI report dans uaio lon.que explication 3ur l 1 en- 
tente mondiale, ";Jn Occident sub si stent encore deux tendan- 
ces. La plus important e est favorable u la coexi at ence,l* au- 
tre cu’il fait encore prendre en consideration^ est hosti- 
le. La gauche socialist© doit continuer a imposer sa loi, 
uiais pro :x©5sive:;!ent , san s rupture. A irisi, des k present, nous 
avons deja on del i quo bo Reputes sur le sou els nous pouvons 
compter, . \ ,lpaak,Van ..cJcer *ot consorts sont ddjd tombes k 
a^ro.L'a ver.ir unpartient aux Kolln.Kgnard .etc . Sn France et 
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"U'autre part,je suis cependant heureux ime le Chef 
ne desire pas vous mettre en contact ctroit ayeji fetEWSSFAY^ 
n C r cst un horrune dangoreux.inSme 3*il n'est pas trjjy maj_ln,car 
j ail.'xd s a b$tise > il est en bonnes relations avec la Sflrete". 

gn6,lui demande par qui ? 
hichtervonde . oui est 1* info nnat rice per- 

sonuello do 

"petuntse juet a rire et dit que si cette vieille 
imbecile repro sente lo niveau d f inf orniat ions do Ik SClretE, 
cclud-ci n f bst pas tree 41ev6. 

FUKEDI narque son accord ,mai3 note cependant que ce 
n T est pa3 son degrE de stupidite,mais ses notnbreuses rela- 
tions et contacts intcrcssants* Quant a la dflret^elle ne 
vaut pas ;prand f chose ,et aujourd'hui n'a absolument plus 
aucun cnractere dangenBux; elle a Ote forte et important© 
dans le tctfps f M&is actuellcment son budget a et£ rEduit et 
n f a ni argent ot ne dispose d f aucun -noyen * Kile travaille 
avoc de netits agents provocateurs ridicules* "Chaque jour 
il y en a l f un ou l r autre cui se present© A la Legation sou s 
•divers pratext38,:nais aucun n’est encore arrivE jusqu^A moi. 
II y en* a oui sent ddja mEme ecartes par le portier,d f autres 
par un employ^". 



?, feter8 dEtourne son attention sur la Gendarmerie* 
FURi^DI lui dit qu # il pense bien cue le Corps doit aussi pos- 
sEder une section offensive et defensive; mais il rappelle 
A "Peter" que celui-ci doit imi&Ediateuent si final er au caa ou 
il serait approchd;on lui dira alors :.i c f est de la part de 
la Gflrete ou pas# 



FUicKDI parle encore des prfctrec qui eux aussi raain- 
piennent un roseau de ronsei 7 iernents* t, C l est pour celA que 
DC KAY ne veuu pas participer A votre opdration Evacuation. 
On lui a intordit,comme le Chef veus a interdit^y raEler 
~©s pr$tres*Ile ne vculent pas partager le butin". 


FUKKDI dit encore que des oilitaires de haut rang 
piofitent de l f aranistie et retournent au Pays venant d f Alle- 
ixl ^e * Des Hon-rois quittent ra&ne l'Australie et le Canada. 

r9comraande a "Peter" de suivre des contacts 
avecr £R03S f de l'inviter a diner A Bruxelles. Il dit aussi 
que 3a voiture est en r3dage,le chauffeur s f en occupant, mais/ 
c<ue,contrairement A ce qu f il avait espErE.on lui a donnd unej 
plaque C.D. Il demande aussi A n Peter n s f il a dEjA le side- ; 
car, "l!on,dit Ieter,je dois attendre la livraison". 

"Je pars en congE pour 5 seraaines environjdit FUEEDlj 
Ce sera Debreceni-Kovucs oui me replacera et qui viendra^ au ; 
prochain contact qui aura lieu le 2*j> aotlt k 17 H. devant 
PKrJlise de la rue l/euve,coin de la rue du Pont Neuf". 

PlfREDI r^met une somne dc 'j .L'JO frs et les deux hom- 
mes se s 6 parent a iy H#IO # 
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Angleterre, cette situation est deja plus avancce,tandis 
qu f en Hollanders! nous avona noins de gens, ils sont par r 
contre bicn places". 

"Fcter" complimente FURiSDI sur sa belle mission et 
deniande si c'ost lui qui la dirige. "Je ne dirige rien, re- 
pond il,.je l 1 execute seulement ,mais je suis responsable 
pour les pays du Jeuelux et je inaintiens des relations avec 
la France et 1* Angletcrre" . 

'voter" dar-andc aloro s’il y a une alliance plus 
etroite cn vue avec la Yougoslavie^ar 3uivant la prcsse, 
los troupes sovietiquc3 ouitteruient la Kongrie. "C'est un t 
canard, ropond FlihdDI ,tout cormne la uisparition d<^‘V'JLDU3 *** 
La nongrie cst indepcndaute et cntretient de bonnes rela- 
tions avec la Yougo si a vi e , r i en dc plus. Les troupes sovlo- 
tiques soronu retirees prochainciaent.Gn fora appel a des 
non-commiuiistcs pour parti ciper au gouvemcment et l*on 
constituera un gouvernement de Front iopuluire". 

"i eter" dit avoir lu dans le "3oir" qua l’on ferait 
appel a I.’agy Ferenc* '"Ron, c f est un sail gaud, mala il y a aasfl 
de oocialistes dans 1 T Emigration, il y a d f anciens deputes 
qui sejournont en AngLeterre,eh Suisse,en France; c f est eux 
qui oeront invites . deaWf&i ;OXS , T&ZELIC ou d r autres de ce gen- 
re". i 

"Ln Lel.pl cue fly en a-^-il pas?" demande "Peter" 

"Je n'ai trouvE petsonne,dit FUPJSDI.ConraUsses-vovis 
un type ? " 

"Je ne connaio pa3 de politiciens,mais il 
i3Vri cui est de gauche". jz' 

FUR EDI accuse une vive react ion, regards "Peter", puli 
apres un silence de reflexion dit : "Non,il n'est pas bon."’ 
Il change de sujet de conversation. 

FUitSDI refait un long exposE dEmontrant le role nui- 
sible dc 1* Emigration qui renforce le cflte de 1* Occident 
hostile k la coexistence en lui dormant des arguments, 

"L f Emigration travaille ainsi contre notre but. Cette partie 
active de 1* ’emigration est aidee par l f AmErique. Les U.3.A. 
ont vendu les pays dc dEmocratie popjilaire k des grandes en- 
treurises et des trusts economiques.Ces firroes ont requ l*as 
suronco d’avoir le monopole des marches le jour Au la situa- 
tion serai t renversEe; en contre-partie elles versent une 
certainc prime. C f est cette espEce de prime d r assurance qui 
est versEe k l^Emigration.C’est ainsi que l'Europe Libre 
est financee,que lb Chef est financE. Ce financement est 
tr >:3 bien camouflE.Les EmigrEs intercssEs ne savent pas eux- 
m&nes l f origins de cet argent, ils ne savent pas que,en fcra- 
vaiUant contre la Patrie.ils la vendent k certaines firmee 
privEes amEricaines. D*aiilcurs,ces firmes ne payent pas 
beaucoup.La cause est dEj£ presque perdue pour eux, ils ver- 
sent toujour3 de moins an moins et la plus grande partie se 
perd entre les mains des int em Ediai re s. 

I ‘ : ’ ' f ‘ '"Votre" r6le "est' ^oficfdi^ ^UREDlVde 'rehdre ineffica- 
ce le travail de Immigration, Chef, la K.H.B.J* et l f Eva- 
cuation ne sont que des details. i. !9 oublies damais le but 
final. Continuez votre travail au suiet de V Evacuation. 
Choisissez de3 homines qui vous rcr.sei&nent et d'autres qui 
savent saboter,d£truire des organisations en attirant la 
masse a eux.Ce sont ces deux categories d r hommes que vous 
devez infiltrer dans le rnouvenent. Il faut aller partout, 
frayer avec los gens, oouveau beaucoup plus, aller a LiEgel 
k Charleroi, clans cet£.e localite voir des gens corame HONNUKI 

Liuitiis iiurJfe r *r^r 


